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Chapitre 1 : Les choix fondamentaux de l’organisation.
Une organisation d’entreprise résulte de son histoire, de son activité et des hommes qui la composent. Le manager à un certain nombre de choix lorsqu’il définit sa structure.

I. La spécialisation du travail.

Il est utile, dans une structure, de spécialiser dés que les taches se répètent et qu’une seule personne ne suffit pas pour y faire face. La spécialisation du travail entraine sa division et sa répartition. Il y a deux types de spécialisation.

A. La spécialisation horizontale.

Création de fonction et de services indépendants. La charge de travail est importante. C’est souvent dans un univers de production et chaque partie va être amenée à faire une partie de travail. Cette spécialisation est synonyme de productivité.
	AVANTAGES
	INCONVENIENTS

	Cela permet la répétitivité des taches.
	Cela a pour effet de provoquer une monotonie des taches (=> risque de baisse de qualité).

	Cela engendre des économies de productivité.
	Réduction de l’implication du personnel.

	Cela simplifie l’identification des responsables en interne et des interlocuteurs par les partenaires de l’entreprise.
	Cela réduit la polyvalence du personnel.

	Cela facilite la formation du personnel.
	Cela permet de limiter la flexibilité interne.

	
	Cela ne facilite pas la compréhension globale des problèmes.


Dans les petites structures, le travail est souvent plus diversifié, il y a plus d’autonomie, les salariés se sentent utiles. 
B. La spécialisation verticale.
Organigramme pointu où l’éventail de subordination est étroit.





Organigramme plat avec éventail de subordination large.
Sur un plan managérial, l’éventail de subordination est donc le niveau hiérarchique va dépendre d’un certain nombre d’éléments.

· L’autonomie donnée aux collaborateurs. Plus l’autonomie sera grande, plus je délègue parce que je forme au quotidien.

· Du développement des procédures, des systèmes d’information et de contrôle.
La généralisation des intranets aujourd’hui est d’un grand secours pour faire partager les procédures, les catalogues ou les informations techniques.
II. La répartition de l’autorité. 
A. Autorité hiérarchique.

Dans ce cas la chaque subordonné ne dépend que d’un seul chef/responsable. Cela s’appelle « suivre la ligne hiérarchique ». Cela peut aussi s’appeler « l’unité de commandement ».

	AVANTAGES
	INCONVENIENTS

	La clarté
	La coordination est uniquement hiérarchique.

	La facilité de contrôle
	La communication est plus lente. 

	Une discipline simple
	Risque d’une mauvaise entente avec son hiérarchique, ou encore d’avoir un hiérarchique non-compétant. 



Il existe un certain nombre de conflits potentiels au sein d’une organisation. Exemples :
·  Conflit entre le chef produit qui donne ses prévisions à l’usine qui à parfois des ruptures de stocks, ce qui entraine de la perte d’argent et donc un conflit.
B. L’autorité fonctionnelle.


Elle découle de la nécessité de spécialisation (qui a été imposée par Taylor =>OST).



	AVANTAGES
	INCONVENIENTS

	Il faut une compétence plus grande de la hiérarchie
	Risque de conflit avec la hiérarchie N+1 

	Il faut le développement d’une véritable expertise
	Difficulté de coordonner avec un niveau plus élevé

	Rapidité de réaction
	


Aujourd’hui il y a une grande recherche de flexibilité et de réactivité.
Chef d’atelier : doit assurer quantité/qualité
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